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Éveiller la curiosité
et peut-être même
susciter des vocations
chez les jeunes, tel est
l’objectif de la troisième
édition de la semaine
de l’industrie,
qui démarre lundi
en Franche-Comté.

Les deux premières éditions de la
semaine de l’industrie avaient ré-
vélé plus qu’un frémissement en
Franche-Comté. Rien de surpre-
nant dans la région la plus indus-
trialisée de France. Un secteur
industriel redevenu depuis la cri-
se de 2008 une priorité au plan
national comme au plan régio-
nal.
Cette nouvelle édition de la se-
maine de l’industrie (du lun-
di 18 au dimanche 24 mars)
devrait confirmer la tendance
constatée au cours des deux pré-
cédentes éditions.
Les pertes d’emploi enregistrées
en Franche-Comté depuis la fin
2008 dans le seul secteur indus-
triel n’incitent guère les jeunes à
s’orienter vers un secteur en pro-
fonde mutation.
C’est une des raisons qui amè-
nent l’État et ses services ainsi
que le conseil régional de Fran-

che-Comté à s’impliquer forte-
ment. L’Éducation nationale est
aux premières loges. Les acteurs
de la formation professionnelle
sont aussi très impliqués. C’est
notamment le cas de l’Associa-
tion pour la formation profes-
sionnelle des adultes (Afpa).

Du côté des professionnels du
secteur, le réseau de l’Union des
industries et métiers de la métal-

lurgie (UIMM), mais aussi la Fé-
d é r a t i o n d e s i n d u s t r i e s
mécaniques (FIM) sont mobili-
sés pour « faire évoluer l’image »
du secteur et « susciter la curiosité
et peut-être même des vocations chez
les jeunes ». La chambre de com-
merce et d’industrie du Territoire
de Belfort est aussi à l’offensive.

Rassurer, recréer
des liens durables
Toujours est-il que l’UIMM orga-
nise au cours de cette semaine
une centaine de visites d’entrepri-
ses, des conférences-débats à Be-
sançon et à Belfort, une journée
dans l’industrie pour les prescrip-
teurs dans le nord et le sud de la
Franche-Comté. Plus de 2000 vi-

siteurs sont d’ores et déjà inscrits
pour découvrir des entreprises,
mais aussi des métiers. On ne
peut que se réjouir de toutes ces
initiatives.
Mais l’une des conditions de la
réussite sur le long terme,au-delà
des discours de circonstance, se-
ra de convaincre les jeunes que
l’industrie n’offre pas que des
contrats d’intérim et des contrats
à durée déterminée. La Franche-
Comté est depuis des années par-
mi les premières régions de
France par le recours au travail
« temporaire » pour les uns,
« précaire » pour les autres. Le
fait n’est pas contestable. Il reste
du chemin à faire pour rassurer
et recréer des liens durables.

Jacques Balthazard

Semaine de l’industrie La Franche-Comté 
veut, crise ou pas, « susciter des vocations »

Visite par des scolaires de PSA Peugeot Citroën Hérimoncourt, site spécialisé dans lemontage et la
rénovation demoteurs. Photo Jacques Balthazard

Le programme concocté
par la direction,
les enseignants, des étudiants
de l’UTBM réserve plus
d’une surprise aux lycéens
attendus dans le cadre
de cette troisième édition
de la semaine de l’industrie.
Il y a eu un gros travail en amont
réalisé depuis janvier dernier
pour finaliser un programme des
plus attractifs pour la semaine de
l’industrie.

Ce programme a été mis au point
par une équipe constituée d’en-
seignants, d’étudiants et d’un an-
cien capitaine de l’industrie,
Pierre Bélorgey. Cette équipe
avait déjà, l’an dernier, créé au
lycée Viette de Montbéliard l’un
des temps forts de la semaine de
l’industrie.

Manipuler des robots
Il était tentant de renouveler l’ex-
périence, mais à Belfort, pour
jouer la carte de l’alternance, dans
les locaux même de l’Université
de technologie de Belfort-
Montbéliard (UTBM). Le rendez-
vous est fixé jeudi 21 mars, de
13 h 30 à16h30, où sont attendus
des lycéens venus de Raoul-Folle-
reau et de Sainte-Marie à Belfort,
du Viette et du Grand-Chênois à
Montbéliard.

En partenariat avec EDF, qui fi-

nance les déplacements occa-
sionnés par cette opération, des
élèves de 2e, 1re, et Terminale
scientifiques participeront à six
ateliers thématiques dans l’air du
temps. Il sera question de pilota-
ge d’une centrale nucléaire, d’ini-
tiation aux secrets de la pile à
combustible, aux énergies renou-
velables. Pour chacune de ces
problématiques, les lycéens
auront la possibilité d’utiliser les
logiciels avec lesquels travaillent
les étudiants de l’UTBM et de
faire des manipulations.

Il sera aussi proposé aux lycéens
d’aller à la découverte de l’usine
pilote mise en place à l’Université
de technologie, véritable banc
d’essai qui permet de se mettre
en situation, de résoudre des pro-
blèmes d’industrialisation et de
management tournant autour de
la production. Encore plus décoif-
fant sera l’atelier permettant de
commander des robots virtuels et
de partir à la découverte de procé-
dés de fabrication.

Cerise sur le gâteau, il y aura un
prix décerné au lycéen le plus
sagace et le plus habile, à savoir
un forfait complet pour la pro-
chaine édition des Eurockéen-
nes. En avant la musique… de
l’industrie.

JBD

UTBM : voyage au bout de l’usine 
pilote à travers six ateliers ludiques

L’équipe de l’UTBMqui a concocté le programme de cette semaine
de l’industrie réunie dans l’extraordinaire usine pilote de Belfort.
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seignement général, s’être en-
gagées dans un DUT de génie
mécanique pour ce qui concer-
ne Constance, de qualité, logis-
tique pour ce qui est d’Aurélie,
les deux jeunes femmes ont
décidé de poursuivre leur for-
mation supérieure, mais en al-
ternance. « C’est plus valorisant,
souligne Aurélie, d’avoir une ex-
périence dans le monde de l’entre-
prise. » Constance estime que
« le bagage ainsi constitué a da-
vantage de valeur ».

Crise ou pas de l’industrie,
Constance et Aurélie, qui se
déclarent « lucides », ont le re-
gard tourné vers l’avenir dans
un secteur de la logistique en
évolution permanente et qui of-
fre de multiples opportunités.
« Nous développons notre propre
vision de l’industrie de demain. »

JBD

Futurs ingénieurs, elles ont fait
le choix de s’orienter vers l’in-
dustrie et assument pleine-
ment ce choix parce qu’elles y
croient. Constance Benilla, 22
ans, et Aurélie Pouderoux, 21
ans, sont toutes deux élèves in-
génieurs en alternance au cen-
tre de formation des apprentis
(CFAI) d’Exincourt. Elles sont
en deuxième année dans la fi-
lière de formation aux métiers
de la logistique.
Constance a déjà le pied à
l’étrier chez Faurecia Siedoubs,
fournisseur spécialisé dans la
conception et la fabrication de
sièges automobiles, implanté à
Montbéliard. Aurélie est enga-
gée, quant à elle, chez GE
Power & Water (ex-GE Energy)
à Belfort, concepteur et fabri-
cant de turbines à gaz de gran-
de puissance. Après être
passées l’une et l’autre par l’en-

Constance, 22 ans, (à gauche) et Aurélie, 21 ans, toutes deux
élèves ingénieurs, ont fait délibérément le choix de
l’alternance. Photos Jacques Balthazard

Alternance : des élèves ingénieurs 
« lucides » qui ne doutent pas


